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1981 06 le 28 Quand vous êtes CELA il n’est plus question de 
choix. 

« L’éclosion de « Je suis le Suprême » prend place en quelque endroit subtil et une fois commencée, la 
croissance ne s’arrête plus. 
Que signifie cette éclosion ? 
Elle est l’indication que je suis L’Absolu Suprême ; c’est à ce moment qu’on est inspiré, qu’on a 
l’intuition. 
Le sens profond de « je suis L’Absolu Suprême » signifie une croissance intuitive, inspirée, qui vient de 
l’intérieur, la conviction absolue que je suis l’Absolu Suprême. 
Celui chez qui commence la croissance de « Je suis l’Absolu suprême » peut endurer des souffrances, 
mais il ne perdra pas cette percée, cette éclosion de « je suis l’Absolu Suprême ». 
Les racines sont solides. 
 
Quand vous dîtes « je suis l’Absolu Suprême » cela signifie « Je Suis L’ Absolu Suprême » mais VOUS NE 
FAITES QU’UN AVEC L’ABSOLU SUPRÊME avant même de dire « je suis l’Absolu Suprême ». 
 

 
C’est comme le fait d’être réveillé le matin. 
Après vous être réveillé vous pouvez dire : « je suis réveillée ».  
L’état de veille précède le dire « je me suis réveillée ». 
 

Il y a deux manières de recevoir la connaissance. 
Elle peut nous être enseignée, on la reçoit de l’extérieur. 
Ou bien elle vient de l’Intérieur, intuitivement. 
 
Jusqu’ici avez-vous compris votre Soi par votre Soi ? 
Vous n’avez pas encore perçu votre Soi, alors, comment pouvez-vous avoir la conviction de ce que vous 
êtes ? 
Pour l’instant vous ne pouvez-vous identifier qu’avec le corps et l’intellect qui va avec. » 

Visiteur : il faut se servir de l’intellect pour comprendre. J’ai beaucoup lu. Peut-être me 
faut-il plus de temps pour développer une compréhension émotionnelle plus profonde ; 

« Pour comprendre ce que vous êtes et finalement s’identifier avec le Soi que vous êtes, il faut avoir un 
contact avec quelqu’un qui s’est identifié au Soi et qui a complètement compris le Soi. 
Est-ce que vous avez établi votre identité ? » 

Visiteur : Non, mais je l’ai vue chez d’autres. Cela pousse à essayer de la trouver en soi 
aussi. 

« Quand vous regardez autrui, cette personne n’est que l’essence de nourriture, comme vous-même. 
 
Est-ce que vous avez perçu quelque chose d’autre ? 
La quintessence de ce que vous êtes ? 
Le centre de votre être ? 
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Vous tous qui venez ici, vous éprouvez un sentiment de satisfaction, de contentement. 
Pourquoi ? 
Parce qu’ici vous êtes dans l’ombre de votre conscience ou, vous demeurez dans votre conscience. 
Cela signifie que vous êtes dans un état qui transcende le corps-esprit et l’intellect. 
Etant dans cet état, vous n’avez pas de forme et pas de doutes non plus ; vous êtes dans cet état de 
satisfaction. 
Dans cet état toutes ces phrases que vous entendez s’enracinent profondément en vous et ne seront 
pas oubliées. 
Pas moyen pour vous d’oublier ces phrase, c’est elles qui vous guident vers votre Soi. 
 
Ce que vous entendez vous ne l’oublierez pas en partant. 
 
Restez dans l’ombre, restez dans le Soi dans la conscience que vous êtes, même quand vous partez 
d’ici. 
 
Ici l’intellect n’a pas d’espace pour ses manigances. 
 
Puisque vous ne vous identifiez à aucune forme, le mental n’a aucun moyen de se propager, le mental 
s’enfonce et se fond dans La Conscience. 
 
C’est un état d’être comme l’espace, comme l’ombre. » 

Visiteur : Si on est dans cet état d’être, faut-il réciter son mantra ? 

« Supposons que vous soyez une femme et vous ne vous êtes pas acceptée entant que femme et on 
vous a dit que vous étiez une femme. 
Alors votre mantra est «  je suis une femme, je suis une femme » 
Quand vous êtes convaincu que vous êtes une femme, est-il besoin de répéter « Je suis une femme, je 
suis une femme » ? 
Quand vous êtes CELA, il n’est plus question de choix. 
Le choix n’existe qu’au niveau du corps-esprit, où il faut décider de réciter le mantra ou non. » 

Visiteur : Quand la conscience commence à être consciente d’elle-même, logiquement 
elle devrait se fondre en elle-même. Mais le plus souvent elle retombe dans l’identification au corps-
esprit. Pourquoi ? 

« Pourquoi la conscience, qui est imperfection, qui est pathologie, devrait-elle être présente ? 
Pour un Sage Réalisé la conscience n’a pas eu lieu du tout. 
Si la conscience essaye de se comprendre, il arrive un moment où elle se stabilise dans L’Absolu. 
Et quand la conscience se stabilise dans l’Absolu, elle sait qu’elle est comme un fantôme, qu’elle n’est 
par Réelle. 
Elle est impalpable. 
 

Juste après votre naissance, vous ne saviez pas que vous existiez. 
Pendant les neuf mois de votre gestation, et aussi plus tard, le « je suis untel » n’est pas là. 
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C’est quand vous commencez à reconnaître votre mère que vous commencez aussi à prendre 
conscience de votre propre existence. 
Ce « sens d’être un Je » vient quelque temps plus tard. 
Dans son ignorance votre mère vous enseigne que vous êtes ce corps-esprit et vous commencez à le 
croire. 
Votre mental commence aussi à se développer lentement. 

 
Ainsi dès le début, à cause de l’ignorance, L’Absolu ne se connaît pas ; et c’est à cause du corps qu’il a 
commencé à savoir qu’il est – JE SUIS. 
A cause de l’ignorance vous avez demandé « qui suis-je, » 
Sans l’ignorance, vous n’auriez rien demandé à personne. 
Même les soi-disant incarnations, comme par exemple Rama, étaient dans cette situation, il leur a fallu 
comprendre. 
Ces incarnations sont exactement comme vous. 
Cet attachement au corps-esprit a eu lieu à cause du mauvais enseignement et puis le maître est venu 
et vous a dit que vous n’êtes pas ce corps-esprit, et puis vous avez été libéré. 
C’est pourquoi il y a toutes ces naissances. 
Si vous connaissiez la servitude, vous refuseriez la naissance. 
Mais comme « ce sens d’être un Je » n’est pas là, [à la naissance], vous êtes piégé. 
 
Le « sens d’être un Je » est une qualité du corps-esprit et voilà pourquoi vous apprenez plus tard que 
vous êtes et aussi que vous êtes piégé. 
Mais une fois que vous savez, vous êtes libéré. » 
 


